
Roger Hallam et Extinction Rébellion : 
le bal des hypocrites 
face à l’antisémitisme de gauche 
 
Roger Hallam cofondateur et dirigeant d’Extinction Rébellion fait scandale depuis le 20 

novembre 2019 parce qu’il a tenu des propos que l’on entend en réalité fréquemment à gauche et à 
l’extrême gauche depuis des décennies. Il a déclaré à l’hebdomadaire Die Zeit que :  

 – le judéocide serait «pour ainsi dire un événement régulier». Il faut être particulièrement 
malhonnête pour ignorer que l’on entend fréquemment cet argument aussi bien chez certains militants 
ou idéologues d’extrême gauche que chez des intellectuels «décoloniaux», anti-impérialistes et autres 
nationalistes du tiers monde ou du Sud qui considèrent que finalement le judéocide serait un événement 
banal, surévalué, si on le compare à tous les massacres commis par l’impérialisme et le colonialisme 
européens depuis 1492 et la découverte de l’Amérique.  

D’ailleurs, l’exemple cité par Hallam dans son interview à Die Zeit est aussi celui que cite depuis 
des années l’extrême gauche : le massacre des Africains commis par les Belges au Congo. 

(A ce propos il faut lire le splendide livre d’Adam Hochschild, Les Fantômes du roi Léopold : La 
terreur coloniale dans l'Etat du Congo, 1884-1908, Belfond, 1999.) 

Hallam aurait pu aussi ajouter le million de morts de la guerre d’Algérie, le génocide du Rwanda 
ou les bombardements d’Hiroshima, Nagasaki et Dresde. Arguments qu’avait utilisés l’avocat antisémite 
et négationniste Vergès en défendant le nazi Barbie. Les gens de gauche ou d’extrême gauche qui luttent 
vigoureusement contre l’idée que le judéocide a eu un caractère exceptionnel, donc contre ce qu’il est 
convenu d’appeler «l’exceptionnalité de l’Holocauste» ne devraient donc pas s’indigner aussi 
bruyamment quand Hallam tient le même discours qu’eux, et faire profil bas ;  

– le judéocide aurait été «une simple connerie de plus dans l’histoire humaine» : certes, ce 
propos est plus brutal et plus ignoble que le précédent, mais il exprime en termes crus ce que pensent et 
ce que disent beaucoup de militants de gauche et d’extrême gauche, qui ne comprennent pas pourquoi 
les Juifs font encore aujourd’hui «tellement de bruit» et sont «hypersensibles» à propos du judéocide (le 
comique de «gauche» antisémite Dieudonné tient ce discours depuis des décennies et remplit les salles 
en faisant rire son public avec sa chanson «Shoahnanas»).  

Roger Hallam rejoint parfaitement les déclarations d’Alexander Gauland un dirigeant de l’AFD, 
parti d’extrême droite allemand. Selon lui, les douze années de dictature nazie en Allemagne n’auraient 
été qu’une «crotte d’oiseau» à côté des mille ans de succès de l’histoire allemande. 

– selon Hallam, le fait que les Allemands sentent qu’ils ont une responsabilité particulière envers 
les Juifs aurait créé «un traumatisme poussé à l'extrême qui peut créer une paralysie (et qui empêche) 
d'en tirer les leçons». 

 Une bonne partie de l’extrême gauche allemande tient ce discours depuis des décennies, le plus 
souvent au nom d’une dénonciation du thème de la culpabilité collective ou en invoquant les «millions 
d’Allemands» (sic) qui auraient résisté à Hitler. Sans se demander une seconde si le judéocide n’a pas 
posé et ne pose pas des problèmes nouveaux, spécifiques, qui nous obligent à sortir des discours 
généraux et abstraits sur le caractère criminel du capitalisme, du colonialisme et de l’impérialisme pour 
nous pencher sur cet événement historique spécifique et justement en tirer des leçons particulières. 

Tous les poncifs antisémites précités sont réunis dans une interview d’un dirigeant dont 
l’organisation était présentée, jusqu’à hier, par toute la presse «de gauche» et libérale de gauche 
française L’Humanité, Libération, Nouvel Observateur, Politis, Télérama, Les inrocks, etc. comme 
exemplaire des «nouvelles radicalités», à grand renfort d’interviews de sociologues intéressés par ce 
nouvel OVNI. Si vous ne me croyez pas, allez faire un petit tour sur un moteur de recherche et vous 
verrez qu’aucun sociologue ou politiste n’avait vu l’orage venir. Et vous constaterez aussi qu’une bonne 
partie de l’extrême gauche française comme internationale appelait jusqu’ici à rejoindre le combat 
d’Extinction Rébellion….  

La gauche et l’extrême gauche française et internationale sont minées, pourries, de l’intérieur 
depuis longtemps ; non pas par l’infiltration de quelques taupes néonazies, ou par les «délires» isolés de 
quelques individus tarés mais par :  



– l’absence de réflexion théorique et de clarté politique sur la question de l’antisémitisme (ses 
origines, son histoire, ses causes) ; 

– la complaisance séculaire envers certaines formes d’anticapitalisme à dimension antisémite qui 
ont commencé par ce qu’écrivirent Proudhon, Bakounine et Marx (pour ne citer qu’eux) sur les Juifs et 
le judaïsme au XIXe siècle ; 

– et par une dilution et/ou une ignorance de tous les principes élémentaires de la lutte de 
classe, chez les militants d’aujourd’hui, l’écologie fournissant un terrain idéal pour les alliances et les 
convergences entre l’extrême droite et l’extrême gauche. 

La tempête médiatique soulevée par les propos de Roger Hallam risque donc de n’être qu’une 
gigantesque manifestation d’hypocrisie. A moins que la gauche et l’extrême gauche ne se mettent enfin 
à faire le ménage, méthodiquement, dans leurs rangs et dans leurs conceptions idéologiques. 

Je croise les doigts pour que cela se produise... 
 
Y.C., Ni patrie ni frontières, 21/9/2019 
 
PS. Pour plus de détails sur l’antisémitisme de gauche, à son histoire et à son évolution, on 

pourra se reporter aux articles suivants 
 
Sur les sources de l’antisémitisme de gauche, anticapitaliste et/ou anti-impérialiste (2014) 

http://mondialisme.org/spip.php?article2055 
Multiplicité des formes de l’antisémitisme et «antisémitisme mondialisé» actuel (2014) 

http://www.mondialisme.org/spip.php?article2128  
 Antisémitisme DE gauche : définition et fonctions politiques (2015)  
http://mondialisme.org/spip.php?article2313 
 
Et aussi à Extrême droite, extrême gauche : Inventaire de la confusion, n° 36/37 de la revue Ni 

patrie ni frontières (2011) [ http://www.mondialisme.org/spip.php?rubrique135 ] ainsi qu’à Increvables 
négationnistes, un long texte sous forme de chronologie paru dans le n° 46/47 (2014) de cette même 
revue [ http://mondialisme.org/spip.php?article2130 ]. Tous les articles sont disponibles sur le site 
mondialisme.org 

  
 


